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EXPRESSIONS LYRIQUES
Lettre B
I (Sopranoc ox Témor)

Dialogue

Poésie de MARC VARENNE

(Déclamation rythme’e)
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' Pour.quoi donc ne dis - {u plus rien? Je te trou.ve ce
Andantino con moto. — \
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soir pa . li . e: Bou.der dd. ja, ce nest pas bien... rall

rall. a Tempo. m
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Mon ai.mé, les ser . ments s'on_bli . ent. a Tempo.
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' - Mon ai_mé, les ser. ments s'ou-bli . ent. A _ lorsprends ce bou . quet de fleurs,
: a Tempo. \
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(*) Variante musicale pour les chantceurs gui ne voudraient pas employer la declamation parice.
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C'est de Yamourqu'el.les € . ma . nent: Danstes beaux yeux pourquoi ces pleurs?
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Mon bien ai. mé, les fleurs sr fa _ nent a Tempo
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rall. - Mon bien ai.mé, les fleursse fa. nent. Don. ne- moi—_ ta
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bouche a bai.ser, On dit que les le . vres ef.fleu. rent Mais les mien . nes
rall. -
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Pin lent Mon bien ai. mé, les bai.sers wmeu _ rent.
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vont se po.ser... Pin lento. -Mon bien ai.mé, les  bai.sers meu.rent.
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